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5 ^ PHARMACOPEE
beaucoup ä Celles du Sureau, ainfi que fes fleurs.ßc fes bayes
qui renferment trois graines oblongues & anguleufes. Cette
plante eil mife au nombre des Purgatifs hydragogues, fur-
tout l'ecorce de fa racine, 6c fes femences. Ses fleurs ont
ä-peu-pres les memes vertus que Celles du Sureau. Exte'-
rieurement YYeble eft tres-reTolutif. On employe fes feuilles
en-cataplafme, ainfi que fa racine, pour diiliper les tumeurs
cedemateufes. Elles paroiflent m6me plus difcufllves que
Celles du Sureau. On s'en fert pour les memes maladies en
fomentation dans l'eau ou dans Je vin. La femence d'Yeble
entre dans la Poudre Hydragogue du Difpenfaire de Paris,
6c fa racine rdcente dans YEmplatre de Vigo du meme Dif¬
penfaire.

SUIE DE CHEMINEE. Fuligo ügnorum combußorum.
Angl. Wood Soot. hal. Fuligine. Allem. Ruff, Rahm.

La Suie eft une fubftance trop connue pour en faire la
defcription. On fcait que c'eft cette matiere qui fe ramafle
fous la forme de floccons noirs dans les cheminees, 6c qu'elle
n'eft que le refultat de la vapeur ou de la fumee qui seleve
des vegdtaux en combuftion. On n'employe pas la Suie en
fubftance ; on ne fe feit que de fes produits. On en tire une
Teinture par l'Efprit de vin, & on en obtient par la diftilla-
tion, un Efprit, un Sei volatil, öc une Huile. On trouvera
ces diffe'rens procedes dans cette Pharmacope'e.
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SUPPLEMENT
A la lettre S.

^ AGOU. Sagou. Sagu , Zagoe & Sego. Angl. hal. Al¬
lem. Idem.

Le Sagou eft une efpe'ce de Fdcule tirde d'un Palmier
qui croit dans les Indes orientales & au Japon , & qu'on a
nomme' Palma Japonica, Spinofis pediculis, Polypodii folio,
Boerrh..Ind. Arbor farinifera. Park. T'heat. On trouve dans
Imtirieur de cet arbre une moelle farineufe 6c blanchätre
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DE LONDRES. m
que les Natureis du pays fönt macerer dansl'eau apres fa-
v-oir broyee. Us paffem par un Jinge, & Jaiffent repofer l'eau
qui depofe au bout de quelque tems une Fecule qu'ils fönt
fecher, 6c qu'ils mettent en grains de la groffeur ä-peu-pres
de ceux de Miller. Ces grains fönt d'une couleur tirant für
le gris, & d'une faveur douce. Le Sagou ferc d'aliment aux
peuples chez lefquels croit l'arbre qui le produit, & leur
tient lieu de Ris & des autres grains. On l'employe avec
utilite' dans la Phtifie & les maladies de Confomption. II
fournit un aliment analeptique, dont la digeftion eft encore
plus facile que Celle du Ris, qui pefe quelquefois für l'efto-
mac. On fait macerer dans l'eau une certaine quantite' de
cdtte Fdcule farineufe qu'on fait bouillir enfuite jufqu'ä ce
qu'elle renfle. On peut Ja meler avec le lait ou avec le bouil-
lon ordinaire comme on fait le Ris. La dofe ordinaire du
Sagou eft d'une cuiileree ou d'une demie cuillerde dans une
chopine d'eau. On peut y ajouter du fucre pour le rendre
plus agreable.

SANDARAQUE. GOMME ou plutot RESINE DE
GENEVRIER. Sandaracha, Vernix & Gummi Juniperi-
num. officin. AngL Sandarach. Ital. Sandaraca. Allem. Wach¬
holder Harts, Sandarach.

La Sandaraque eft une reime qu'on trouve en morceaux
ou en larmes de diffdrentes formes, tantot allonge'es , 8c
quelquefois rondes, un peu repli^es für elles-memes. La
couleur de cette reTine eft d'un jaune pä!e ou citrin; fon
odeur eft balfamique; fa faveur a de l'acretd. On retire cette
reTine du Genevrier qui croit dans les pays chauds, furtout
en Afrique. II parolt que c'eft le m&me arbre qui vient dans
nos bois, & que la diffe'rence ne vient que du climat. La
Sandaraque nous vient par Marfeille.

Cette reTine eft tonique, refolutive & antiputride ä l'ex-
teYieur. On en fait rarement ufage intdrieuremenr. Elle entre
cependant dans les Pilules balfamiques de Becher du Difpen-
faire de Paris. On s'en fertauffi quelquefois en fumigations
dans quelques maladies de poitrine &; de la matrice.

SCEAU DE NOTRE-DAME ou RACINE VIERGE.
Sigillum Beaue Maria officinarum, Raii Hill. Tamnus race-,
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5;4 PHARMACOPEE
/720/a, flore minore luteo pallefcente.I. R. H. Bryon'ia lavis ,
/ive Nigra racemoja. C. B. P. Vitis fylveßris. Dodon. y4/2g7.
Black Bryony. //a/. Sigillo di Maria Virgine. Allem. Schwarts
Zaunrueben.

On n'etnploye que la racine de cette plante qui vient
dans les environs de Paris. Cette racine eft longue & epaiffe.
Elle eft noire extdrieurement 6c blanche en-dedans. Elle eft
remplie d'un fuc gluant 6c vifqueux dont la faveur eft äcre.
On ne l'employe ordinairement qu'ä l'exterieur; eile eft fort
refolutive. Elle entre dans l'Empldtre Diabotanum du Dif-
penfaire de Paris.

SCLAREE. TOUTE BONNE. ORVALE. Horminum
Sclarea dictum. C. B. P. Sclarea. Tab. Icon. Gallitricum fati-
vum. J. B. Angl. Clary. ltal. Hormino. Allem. Scharlach¬
kraut.

On cultive cette plante dans les jardins. Ses feuilles nai£
fent oppofe"es für une tige quarree. Elles fönt aflez larges,
crenelees für leurs bords, ridöes 6c granulees ä-peu- pres
comme le Chagrin, d'un verd aflez fonce\ Les fleurs fönt
difpofe'es en dpis ; elles fönt en gueule & de couleur bleue.
Toutes les parties de cette plante, mais furtout fes feuilles,
ont une odeurforte, de'fagre'able,& quiporteä lat£te. On
les mele quelquefois au vin 6c a la bierre pour leur donner
plus de force ; mais ces liqueurs ainfi prsfpare'es, caufent
plusaifement l'ivreffe, 6c appeTantiffent la t£te. Cette plante
paffe pour tonique öc pour antifpafmodique ; mais il eft a
craindre quelle n'excite des mouvemens fpafmodiques plu-
töt que de les appaifer. On n'en fait prefque jamais uiage
interieurement. Elle eft reTolutive a l'exterieur, 6c fon fuc
entre dans VEmplatreDiabotanum du Difpenfaire de Paris.

On trouve une autre efpe'ce de Sclaree qui eft tres-com-
mune dans les champs. On la nomine

SCLAREE DES PRES. Sclarea Pratenßs, foliis ferra-
tis, flore coeruleo. I. R. H. Cette efpe'ce differe de la pr£-
cedente par fes feuilles qui fönt plus ^troites, & dontl'odeur
eft beaucoup moins forte. On peut la fubftituer ä la prece%
dente; mais eile eft moins a£tive.

SCOLOPENDRE ou LANGUE DE CERF, Scolopen*
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drla vulgaris Trag. Lingua Cervina offieinarum. C. B. P. öc
I. R. H. Phyläds vulgaris. Cluf. Hift, Angl. Hait's Tongue.
Ital. Lingua Cervina. Allem. Hirfchzungen.

La Scolopendre nait dans les endroits humides & ä l'om-
bre, ainfi que Ja plüpart des Capülaires dans la clafie def-
quels eile eft. Ses feuilles, qui feules fönt d'ufage, fönt affez
longues, Jarges d'environ deux pouces, eiles finiflent en
pointe, & on trouve dans touteleur longueur une eöte qui
paroit etre ia continuation d'un long pddicule für lequel elles
fönt portees. Leur couleur eft d'un verd gai. On y trouve
des capfules feminales, ainfi que dans les autres Capülaires.
Ces capfules fönt placees für le dos des feuilles dont la fa-
veur ett amere avec un peu d'aftri&ion.

La Scolopendre eft tonique &: legerement apeYitive. On,
l'employe dans les maladies d'obftru&ion du foye, de la
ratte, öc des autres vifceres du bas-ventre. On la fait ent et
dans les Bouillons , les Tifannes & les Apofemes qu'on
prefcrit dans ces maladies. Sa dofe eft de man. ß. ou man. j«
Les feuilles de Scolopendre entrent dans la Decoclion rouge t
le Syrop de C/iicore'e compofe , les Elecluaires Catholicum &
Lemtif du. Difpenfaire de Paris.

SCuOPHULAIRE GRANDE. SCROPHULAIRE
COMMUNE ou DES BOIS. Scrophularia nodofa fcetida.
C. B. P. öc I. R. H. Scrophularia vulgaris & major. J. B. Cly-
menum mas. Gefner Hort. Ocymaßrum alterum. Trag. Angl.
Great Fig-Wort. Ital. Scrofoiaria maggiore. Allem, Braun-
.Wurts, Saukraut-Wurts.

On trouve cette plante dans les Bois humides des envi-
rons de Paris. On employe fa racine & fes feuilles. La pre-
miere eft noueufe, longue & affez grolle. Sa couleur eft
blanche; fes feuilles fönt oppofees, oblongues, larges öc
pointues, creneldes ä leur bord , d'un verd un peu brun.
EUes ont une odeur defagrdable qui relfemble ä celle du
Sureau , & une faveur fort amere. Cette plante eft reTolu-
tive. On l'employe rarement interieurement. Exterieure-
menton l'applique en cataplafme pour reToudre les tumeurs
exrouelleufes; mais ce remede eft rarement efficace. On
employe aufli les feuilles de Scrophulaire pour mondifier öc
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cicatricer les ulceres. La racine de la Grande Scrophulain
entre dans l'Onguent mondicatif d'Ache du Difpenfaire de
Paris. La racine & leg feuilles de cette plante entrent encore
dans L'Eau vulniraire , & l'Emplätre Diabotanumdn meme
Difpenfaire.

SCROPHULAIRE AQUATIQUE. BETOINE D'EAIL
HERBE DU SIEGE. ScrophulariaAquatica major. C. B. P.
Betomca Aquatica major. Park. Clymenum Fcsmina. Gefn.
Hort. Angl. Water Betony ou Fig-Wort. ltal. Scrofolaria
ou Betonica Aquatica. Allem. Feigwartfen-Kraut.

Cette efpdce de Scrophulaire vient dans les lieux aquati-
ques des environs de Paris, au bord des rivieres & des
ruißeaux. On n'employe ordinairement que fes feuilles.
Elles reffemblent beaucoup ä Celles de l'efpdce precddente;
mais elles fönt plus moufles a leur extremite', creneldes
plus profonde'ment, & d'un verd de Mer. Leur odeur &
leur faveur fönt prefque femblables. Cette plante a a-peu-
pres les m6mes vertus que la pre'ce'dente.On l'a nomme'e
Herbe du Siege j parce qu'on Ja regarde comrae propre ä
gudrir les Hemorrhoides & furtout ä les reToudre. Quel¬
ques Auteurs prdtendent auffi que cenom lui a e'te'donne',
parce qu'on l'employa au Siege de la Rochelle qui dura
fort long-tems fous Louis XIII , ä gudrir toutes les efpdce3
de blelTures. L'infufion des feuilles de cette plante diminue
le mauvais goüt du Send. Je Tai deja annonce" , & j'en par-
lerai plus en detail dans les Formules. Les feuilles de la
Scrophulaue Aquatique entrent dans l'Emplätre de Betoine
du Difpenfaire de Paris.

SEßESTES. Sebeßen. officin. Sebeßena Domeßica»
C. B. P. Mexica. Dodori. Angl. Sebeften Plumb. Ital, Se¬
beften. Allem. Sebeften, Schwartfe Bruft-Beerlein.

Les Sebeßes fönt des fruits qu'on nous apporte du Levant
dans lequel croit l'arbre qui les produit. Cet arbre eft ä-peu-
pres de la hauteur de nos Pruniers, & il eft connu fous le
nom de Sebeßena Domeßica. C. B. P. Prunus Malabarca
fruclu racemofo , calyce excepto. Raii Hift. Ces fruits fönt de
ja grofleur des Prunes de la petite efpe'ce; ils fe terminent
un peu en pointe ä leur extrimiti ; leur couleur eft noiri-
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tte , & on trouve dans l'inte'rieur une fubftance d'un brun
rougeätre, pulpeufe, d'une faveur douce, qui renferme un
petit noyau ordinairement applati. On nous apporte ces
fruits tenant encore ä leur calyce qui eft membraneux, noi-
rätre exterieurement, & d'une couleur grife ä l'inte'rieur.
On doit choifir les Sebeßes grafles & charnues, & qui tien-
nent encore ä leur calyce. On doit prendre garde qu'elles ne
fentent le moifi, & qu'elles ne foient attaquees des mittes.

Les Sebeßes renferment une partie mucilagineufe qui les
rend adouciflantes, & legdrement laxatives. On en fait ufage
dans la toux, & dans les maladies des conduits urinaires qui
viennent d'irritation. On les Joint frequemment aux Jujubes
dans les Tifannes peöorales. On les prefcrit a la dofe de
n°. x. ou xv. dans ibiij. ou ifeiv. d'eau. Les Sebeßes entrent
dans V Eleäuaire Lenitif & dans le jyrop de Tortues du Dif-
penfaire de Paris.

SEDUM ORDINAIRE. GRANDE JOUBARBE. Se-
dum majus vulgare. C. B. P. & I. R. H. Semper vivum majus
alterum ,five Barba Jons. Dod. Pempt. Angl. Houfe-Leek,
Ital. Sempre vivo maggiore. Allem. Hauff-Wurts, Donner-
Kraut.

Cette plante eft commune : on la trouve für les toits, für-
tout für ceux qui fönt couverts de chaume. On la trouve
encore für les vieux murs. Ses feuilles qui fönt d'ufage fönt
raflembltfes ä-peu-pres comme les feuilles des xkx.es d'Arti-
chaut. Elles fönt oblongues , pointues, epaiffes, remplies
de fuc. Leur couleur eft d'un verd leger, quelquefois un
peu jaunätre.

La Joubarbe eft rafraichiffante, ddterfive, & ldgerement
repercuflive. Quelques Auteurs prefcrivent le fuc de'pure'
de cette plante dans les fievres dans lefquelles on remarque
beaucoup de chaleur; mais on en fait rarement ufage intd-
rieurement. Elle eft adouciffante & propre ä moderer l'in-
flammation ä l'exte'rieur ; mais on doit prendre garde que fa
qualitd rdpercuffive ne caufe des accidens , furtout dans
l'EreTipele. La Grande Joubarbe entre dans l'Onguent mon-
dificatifd'Ache, & dans l'Ongueni Populeum du Difpenfaire
de Paris.
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PETIT SEDUM. PETITE JOUBARBE ou TRIQUE

MADAME. Sedum minus tereüfolium album. C. B. P. ÖC
I. R. H. Vermkularis > crajjula minor oßicinarum & illecebra
major. Lob. Icon.

Cette plante fe trouve dans les m£mes endroits qne la prd-
ceMente. Sa racine eft fibreufe 6c menue. Ses feuilles range'es
alterrativement le long de la tige, reflemblent aux vers
qu'on trouve dans les vieux fromages, d'oü lui eft venu le
nom de Vermiculaire. Ces feuilles fönt rondes & pleines de
fuc. Leur couleur eft ä-peu-pres la meme que celle de la
Grande Joubarbe. Les fleurs qui naiflent au haut des tiges
fönt en Rofe, öc d'une couleur blanche. Elle a les m&mes
vertus que la prec^dente. Sa racine, fes feuilles öc fon fuc
entrent dans l'Emplätre Diabotanum , 6c fes feuilles dans
VQnguent Populeum du Difpenfaire de Paris.

On trouve encore für les murailles 6c für les toits une
autre efpe'ce de Sedum dont la faveur eft tres-diffe'rente des
deux autres. Cette efpe'ce fe nomme

PETIT SEDUM ACRE. VERMICULAIRE BRU-
LANTE. PAIN D'OISEAU. Semper vivum minus vermi-
culatum acre. C. B. P. Sedum parvum acre flore luteo. J. B.
Illecebra minor, feu Sedum tertium Diofcoridis. Park.

Les feuilles de la Vermiculaire brulante fönt petites, un
peu epaifles, triangulaires, pointues , remplies dun fuc dont
la faveur eft fort acre öc brulante. Ses fleurs fönt jaunes.

Quelques Auteurs ont recommande' l'ufage de cette plante
dans leScorbut. Ils la fönt prendre cuitedans l'eau, ou dans
la bierre; mais fon extreme acrete doit rendre tres-circonf-
pecl für fon ufage interieur, 6c d'ailleurs on ne doit pas s'en
fervir dans toutes les efpeces de Scorbut. On employe quel-
quefois cette plante ä l'extdrieur, comme deterfive adive,
dans la guerifon des vieux ulceres.

SEMEN CONTRA. SEMENCE A VERS. BARBO-
TINE SEMENTINE. Semen Contra. officin. Semen^ina,
Sementina y Semen Sanäum _, Lumbricorum Semen. J. B.
Semen Cince, Santonicum Quorumdam. Angl. Worm-Seed.
Ital. Seme Santo. Allem. Wurm-Saamen , Zittwer-Saamen.

On nomme Sementine } ou Semen Contra une efpe'ce de
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poudre grofliere compofee de petits iilets oblongs, & de
petits grains ovales, d'une couleur d'un jaune verdätre, d'une
odeur aromatique, mais peu agrdable; d'une faveur balfa-
mique , mais en m&me-tems amere , & un peu äcre. On
trouve prefque toujours le Semen Contra rempli de pailles,
de buchetes, & d'autres Corps heterogenes. II faut le choifir
monde, verdätre, & rejetter celui qui eft jaune, pale , 6c
dont l'odeur eft tres-foible.

On nous envoye le Semen Contra du Levant, & il nous
vient par Marfeille, ou par la Hollande ; mais malgre" le nom
qu'on lui a donne", on n'eft pas bien für que ce foit une fe-
mence. Au moins il paroic affez vraifemblable par les diffe-
rens grains qu'on y obferve, que ce n'eft pas une femence
fimple , & qu'on y a meledes portions defeuilles, de tiges,
ou d'ecorce de graines. On ignore auffi qu'elle eft la plante
dont on retire la Sementine (a). Quelques Auteurs croyent
que c'eft la femence de la Zedoaire, ou de l'Aurone ; d'au¬
tres qu'elle vient d'une efpe'ce d'Abfinthe. Tavernier (b) dit
que la plante qui produit la Sementine croit en Perfe, & für
les confins de la Mofcovie; mais il ne dit point quelle eft
cette plante.

Le Semen Contra eft difcuflif, ftomachique, amer, car-
minatif, & antivermineux. C'eft furcout en cette derniere
qualite' qu'on en fait fr^quemment ufage. On f^ait que par
fon odöur & fa faveur il fait mourir les vers qu'on trouve
dans le canal inteftinal; en qualite' d'amer aromatique, il
augmente la force tonique del'eftomac, & fupple'e au d6-
ftut & ä l'inertie de la bile , par ces moyens il de'barafle
l'eftomac Sc les inteftins des fucs vifqueux qu'ils contenoient,
& empeche la produ&ion de cette efpece de faburre glai-
reufe dans laquelle les vers fe logent ordinairement, furtout
dans les enfans, & qui paroit deftine"e ä les faire croitre, &
ä les entretenir. On a obferve qu'en joignant au Semen Con¬
tra quelques purgatifs legers , tels que la Rhubarbe & le
Mercure doux. On reufliffoit encore mieux ä d^truire les

N*

i
>?'

(a) Voyez Mai, Med. de Geof- j (b) Voyages, tom. i.
froy, tom. 3. ||
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vers; parce qu'en me'me-tems qu'on les fait mourir, pat
1'acVion de ces purgatifs , on les fait fortir avec la faburre
qui paroit les produire. La dofe du Semen Contra eft depuis
gr. x. ou xij. jufqu'ä jß. & 5). On le fait entrer dans lesBols
& les Poudres. Quelquefois on le couvre de fucre, &: on
en forme des efpe'ces de dragees que les enfans prennent plus
volontiers. On trouve dans quelques boutiques une huile
sethe're'e qu'on veut faire paffer pour etre l'huile de Semen-
tine } mais, felon la remarque de M. Cartheufer, c'eftune
Fraude ; puifque, fuiva t les expe'riences qu'il a faites für
cette fubilance & Celles de Wedeüus & de Newman, ä peine
obtient-on par la diftülation quelques gouttes d'huile d'une
livre de Semen Contra. La Sementine entre dans la Poudre
contre les Vers 3 & dans V Opiat de Salomon du Difpenfaire
de Paris.

SEMENCES FROIDES MAJEURES. ( LES QUA-
TRE ) Quatuor femina frigida majora. On ä* donne" le nom
deSemences froides majeures aux femences de Citrouille , de
Concombre, de Aleion , & de Courge. On doit les choifir
nouvelles, peTantes, feches öc blanches. On doit prendre
garde qu'elles ne foient trop anciennes, & qu'elles ne fen-
tent le moifi ou le rance. On nous les apporte ordinairement
d'Italie, ou de Touraine. On les rnonde, c'eft-ä-dire qu'on
les depouille de leur ecorce extdrieure.

Les Quatre femences froides majeures fönt rafraichifTantes
& adouciffantes. Elles abondent en huile grafle, laquelle
battue avec l'eau , forme une liqueur blanche &: laiteufe
qu'on nomine Emulßon. On fait entrer ces femences dans
les bouiüons rafraichiflans, & deftine's ä adoucir & ä mode"-
rer l'acrete - & le mouvement des liqueurs. On les met ordi¬
nairement dans le corps d'une volaille dont on cout legdre-
ment la peau du ventre qu'on a ouverte pour la vuider.
Par ce moyen l'eau en bouillant fe Charge des parties dmul-
fives de ces femences. Elles entrent dans l'Emulßon ordi¬
nale , dans le fyrop d'Althcea de Fernel, dans l'Elecluaire
Catholicum du Difpenfaire de Paris. Oh tire aufli de ces
femences une huile par exprefjion que le meme Difpenfaire
employe dans l'Emplatre de Sperma Ceti, Ondonne lenomde
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de SEMENCES FROIDES MINEURES. Quatuor femina
frigida , aux femences de Laitue , de Scarole, de Pourpier
6c de Plantain. Elles ont ä-peu-pres Jes m£mes vertus. La
derniere eft plus aflringente.

SOLANUM ORDINAIRE. MORELLE A FRUIT
NOIR. Solanum offcinarum , Acinis nigricantibus. C. B. P.
& I. R.H. Solanum vulgare. Raii Hift. Uva Lupina , feu
Vulpina, Morella. Quorumdam. Angl. Night-Shade. Ital.
Solatro commone, Erb'a Morella. Allem. Machtfchatten ,
oder Saukraut.

Cette plante croit dans les endroits incultes & dans les
hayes des environs de Paris. Ses feuilles naiffent alternati-
vement für fa tige. Elles fönt molles, larges & finiflfent en
pointe. Leur eouleur eil d'un verd fonce. Cette plante four-
nit des bayes rondes, molles &; noires. On employe fes
feuilles , öc quelquefois fes bayes.

On ne fait point ufage de cette plante intdrieurement.
On la regarde avec raifon comme capable de caufer les
accidens des plantes de la m£me famille; qui fönt la ftu-
peur, 6c un afToupiflement convulfif. Extdrieurement la
Morelle eft anodine, adouciflante , 6c propre ä appaifer les
douleurs 6c l'inflammation. On fe fert de fon fuc ou de la
plante pilöe, öc applique'e en cataplafme , pour calmer &
adoucir les douleurs que caufent les tumeurs cancereufes.
On prepare aufti avec cette plante une huile par infußon
& decoclion. Ses feuilles entrent dans le Baume tranaudle,
6c l'Onguent mondicatif d'Ache du Difpenfaire de Paris.
Ses fommite's dans l'Onguent Populeum , & fon fuc dans
l'Onguent Dlapompholix du meme Difpenfaire.

SON. Für für. officin. Angl. Bran. Ital. Semola, Crufca.
Allem. Kleyen.

On fcait que le Son n'eft que l'ecorce du grain de Fro-
ment ou des autres grains farineux , qui fe fepare par le
moyen de la meule. Le Son eft adouciftant, legerement
deterfif, 6c un peu reToIutifv On en fait un ufage frequent
dans les lavemens rafraichiffans 6c ddterfifs. On l'applique
aufll en cacaplafme pour adoucir les douleurs de la Goutte,
6c les autres douleurs des jointures. Dans ces cas on l'en-Zz
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ferme ordinairement dans des fachets de toile, apres l'avoic
fait bouillir dans l'eau ou dans le lait. On s'en fert auffi pour
preparer les bains foit entiers, foit fimplement des jambes.
Le Son entre dans la Decoclion diterßve pour les lavemens
du Difpenfaire de Paris.

SOUCHET ROND. Cyperus Rotundus orientalis major.
C. B. P. Angl. Round Cyperus. Ital. Cipero Rotundo. Allem.
Runde Cyperwurts.

On nomme Souchet Rond une racine qui eft ä-peu-pres
de la figure & de Ja groffeur d'une olive , garnie de plufieurs
fibres chevelues, d'une couleur roufsätre & foncee extd-
rieurement, blanchätre en dedans ; d'une odeur agre'able &
a: omatique, furtout lorfqu'elle eft re'cente ; d'une faveur
legerement äcre & pareillement aromatique. Cette racine
eft düe ä une plante qui croit en Egypte & en Syrie & qu'on
nomme Cyperus Hodubg JEgypuis. Profp. Alpin. On trouve
dans les boutiques une autre efpe'ce de Souchet qui eft em-
ploye' en rnddecine & qu'on connoit fous le nom de

SOUCHET LONG. Cyperus Longus. officin. Angl.
Long Cyperus. Ital. Cipero longo. Allem. Lange Cyperwurts.

Ct'tte racine eft longue 6c menue, noueufe ßtentortille'e,
d'une couleur noirätre en dehors, blanchätre interieure-
ment: Son odeur & fa faveur fönt ä-peu-pres les memes que
Celles du Souchet Rond. La plante dont eile eft la racine
croit dans les Provinces meYidionales de la France, telles
que la Provence & le Languedoc. On la nomme Cyperus
odoratus radice longa , feu Cyperus offtünarum. C. B. P. &
L R. H. Cyperus panicula/parsa , fpeciosä, J. B.

Ces deux racines paroiflent avoir les m6mes vertus ; elles
fönt miies dans la clafle des Aromatiques & des Toniques ;
on les employe rarement feules. Le Souchet Long entre
dans l'Eau imperiale , l'Eau thenacale , &c. du Difpenfaire
de Paris. Le Souchet Rond entre dans l'Eau imperiale ÖC
l'On^uent mondicatif d'Ache du meme Difpenfaire.

SOUCI DES JARDINS. Caltha vulgaris. C. B. P. Cal-
thaßore fimplici.J.IS. Calendula. Dod. Pempt. An\il. Garden
Marygoids. Itd. Calendola ou Fior Rancio orieufe. Allem.
Ringel Goid-Blumen.

1
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On cultive cette plante dans les jardins. On employe fes

feuilles & principalement fes fleurs. Les premieres embraf-
fent la tige, elles fönt aflez larges & arrondies vers leut ex-
tre'mite' , un peu gluantes, d'un verd gai, leur odeur eft
forte & aflez deTagreable, leur faveur eft fade d'abord &
laifle enfuite de l'acrete. Les fleurs fönt radides , d'un jaune
dore, d'une odeur forte & femblable ä celle des feuilles,
ainfi que leur faveur. On fubftitue au Souci des jardins une
autre efpdce de Souci qui vient naturellement dans les cam-
pagnes, & furtout dans les vignes, & qu'on nomme par
cette raifon

SOUCI DE VIGNE ou SAUVAGE. Caltha Arvenßs.
C. B. P. 6c I. R. H. Calendula Arvenfis. Tab. Icon. II ne
differe du prece"dent que par la petitefle de fes parties.

Les fleurs de Souci fönt aperitives , toniques, diaphore-
tiques öc emmeuagogues. Elles paroiffent contenir un prin¬
cipe volatil qui fe manifefte par l'odeur forte qu'elles ont
lorlqu'elles fönt fraiches, mais cette odeur diminue en gran-
de partie par l'exficcation. Extdrieurement les feuilles &
les fleurs de cette plante, fönt refolutives & de'terfives. On
fe fert interieurement des fleurs ä la dofe de §j. ou ^ij. en
infufion dans l'eau ou dans le vin, pour exciter les Regles
dans les cas d'atonie. Le Difpenfaire de Paris tire par la dif-
tillation une eau des fleurs de Souci, il en prdpare une Con-
ferve & un Vinaigre t & il fait entrer ces fleurs dans V Eau
imperiale & l'Eau prophylaclique. II employe les feuilles de
cette plante dans l'Empldtre Diabotanum.

SOUDE. SOUDE D'ALICANT. Cineres Kali Hifpa-
nici. Angl. Ashes ofthe Kali of Alicant. Ital. Soda di Spagna.
Allem. Spanifches Afchen-Salts.

On donne le nom Soude aux cendres d'une plante du
me'me nom, qui croit dans les endroks maritimes. On la
nomme aufll Kali. On nous apporte la Soude en mafles plus
ou moins grandes & dures. Ces cendres contiennent un al-
kali particulier connu fous 1% nom d'Alkali min^ral ou de
la Soude ; quoique cet alkali ait des propriete's commune
avec l'alkali fixe ord'maire , telles que de faire effervefeence

Zzij
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avec les acides, de communiquerla couleur verte aux tein-
tures bleues des vegetaux, il en differe cependant par d'au-
tres. En effet, loin de tcmber en ddiquium lorfqu'on l'ex-
pofe ä l'air, il s'y de'ffeche. Les cendres de Soude contien-
nent auffi du Sei marin qui n'a point ete* de'compofe' par la
combuftion. Plus la Soude contient de ce dernier fei, moins
eile eft pure. La meilleure Soude eft Celle qui nous vient
d'Alicant. On l'obtient'en bruiant deux planres du genre
des Kalis , dont la principale eft annuelle & a des feuilles
courtes & femblables au Sedum. M. de Juffieu qui l'a dec; ite
dans les Me'moires de l'Acade'mie des Sciences (ann. 1717.)
la nomme Kali Hifpanicum, Supinum , Annuum fedi foliis
brevibus. Cette plante croit für les Cotes maritimes des
Royaumes de Valence, de Murcie , de Grenade, &c. &
furtcut aux environs d'Alicant. Les Efpagnols employent
auffi pour faire la Soude, une efpece de Ficoide qui croit
dans les memes endroits au bord de la mer. Apres avoir fait
fdcher ces plantes au foleil, on les met dans des fours defti-
ne"s a les confumer. Ces fours fönt des efpe"ces de foffes
creufdes dans la terre, & dont la forme approche dun cöne
tronque" & renverfd. On fe fert pour mettre le feu aux Ka¬
lis , d'une efpdce de Jone maritime. On a foin de remuer
pour que le feu pe"ne'tre par tout, & on le continue avec
violence pendant quelque tems. La matiere fe fond & de-
vient tres dure en fe refroidifTant. Les ouvriers la caffent ä
coups de marteaux en morceaux de diffe'rentes groifeurs.
On doit choifir la Soude en pierre dure & fonnante , d'un
gris bleuätre au-defius & au-dedans, parfeme'e de petits
trous, & lorfqu'on la mouille avec la falive & qu'on la porte
au n6, eile ne doit point avoir d'odeur de mare'cage. On
doit rejetter celle qui eft entouree d'une croute verdätre,
ou remplie de fable. On trouve de la Soude qui vient de
Carthagene, eile eft plus noire & moins pure que celle d'A¬
licant. On fait auffi en Languedoc une Soude avec deux
efpdces de Kali; cette Soude, quoique bonne, eft moins
eftimee que celle d'Alicant. Enfin, on fe fert en Norman-
die & dans quelques autres Cotes maritimes, d'une efpece
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de grand Fucus connu fous le nom de Varech , pour faire
une Soude qui retient le nom de Soude de Varech (a). Cette
derniere contient beaucoup de fei marin , & par confequent
n'eft pas auffi bonne ni aufli pure que les precedentes. Cette
Soude eft noirätre & verdätre , fouvent melee de fable &
d'une odeurde marecage.

On fait un grand ufage de la Soude d'Alicant pour Ja com-
pofition des Glaces & celle des Savons blancs & folides.
Le fei alkali qu'on retire des cendres de Soude eft aulfi em-
ploye" en Medecine aux mt-mes ufages que les alkalis fixes
ordinaires. J'en parlerai dans la fuite. Ce iel entre dans la
compofition du Sei Polychreße foluble ou de la Rochelle ,
connu plus communement fous le nom de Sei de Seignette.

SQUINE. (RACINE DE) China, officin, China &
Schina. Tab. Angl. China Root. hat. China, Allem. China-
wurtfelj Pockenwurtfel.

On nomme Sauine dans les boutiques la "racine d'une
plante qui croit ä la Chine ( b) , & qui eft nommee Smilax
minus Jpinofa _, fruclu rubicundo radice virtuosä CHINA
dielet. Koempfer-Amoen. exot. Cette racine eft afTez groffe,
inegale, ligneufe, d'une couleur roufsätre & un peu brune
exterieurement, d'un rouge pale ä rinte'rieur. EUe n'a point
d'odeur 6c n'a ordinairement qu'une faveur infipide & ter-
reufe. On attribue ä la Sauine ä-peu-pres les mlmes vertus
qu'ä la Salfepareille; mais eile parok encore moins aäive
que cette derniere. On peut confulter ce que j'en ai dit.
On donne la Squine ordinairement en decottion ou en in-
fufion depuis §ß. jufqu'ä gj. ou en fubftance depuis 5/5. juf-
qu'ä 3). On fait un ufage tres-frdquent de fa ddcoä ion & de
fon infufion dans les maladies de la Peau; mais on peut
douter des bons fucces de ce reme'de, ainfi que je Tai fait
obferver en parlant de la Salfepareille. La Squine entre dans

(ä) On la nomme auffi quel-
quefois Soude de Cherbourg, parce
qu'on en fait beaucoup aux envi-
rons de cette Ville.

(b) 11 y a encore une autre ef-
pece de Squine qui vient duBrefil

Sc d'autres endroirs de l'Ameri-
que. On la nomme par cette rai-
fon Squine Occidentale. Sa couleur
eft plus foncee que celle de ['Orien¬
tale. On n'employe ordinairement
que cette derniere,
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la Decoclion fudorifique, dans la DecoUion antivinerienne
Laxative , dans le fyrop de Viperes & la Poudre arthriuquc
purgative du Difpenfaire de Paris.

STAPHIS AIGRE. HERBE AUX POUX. Staphifagria
utriufque Bauh. Delphinium Platanijolio , Staphijagna dic¬
tum. I. R. H. Herba Pedicularis, Cordi. Aconitum urens Ri-
cini ftre foliis , ßore cceruleo magno, Staphijagna dictum.
Pluk. Angl. Staves-acre. Ital. Stafufaria. Allem. Staphis-
Koerner, Laufe-Koerner.

On n'employe que Ja femence de cette plante qui croit
dans les pays chauds, tels que l'Efpagne, la Provence , le
Languedoc, öcc. Cette femence eft petite, raboreufe, d'une
forme triangulaire , d'un gris noiratre extdrieurenlent. Sa
faveur eft fort äcre, brulante, & excite de naufees. On ne
s'en fert point interieurement; fon ufage feroit fuivi de fu-
perpurgations, 6c cauferoit l'inflammation aux vifceres du
bas-ventre. A l'exterieur on l'employe comme falivant äcre,
on l'enfertne dans un nouet qu'on tient dansla bouche, pour
degorger les glandes falivaires par l'irritation qu'elle caufe.
On fe fert de la ddcotlion pour faire mourir la vermine. La
femence de Staphis aigre entre dans un des Onguens Epif-
paßiques du Difpenfaire de Paris.

STRAMONIUM. POMME EPINEUSE. NOIX ME¬
TELLE. HERBE A LA TAUPE. Stramonium ßruclufpL
nofo , rotundo f ßore alboßmplici. I. R. H. Solanum Porno
fpinofo , rotundo, longo ßore. C. B. P. Datum pericarpiis
ereclis , ovatis. Linn. Hort. Cliff. Nux Metella, officin. Angl,
Thorn-Apple. Ital. Stramonio ou Paracoculi. Allem. Dor-
renopffel.

On cultive cette plante dans les jardins. Sa tige seleve
affez haut 6c porte des feuilles larges, molles, anguleufes,
reffemblantes affez ä Celles du Solanum. Leur couleur eft
d'un verd fonce"; leur odeur eft fetide & porte ä la t£te. La
fleur de cette plante eft blanche 6c faite en forme de clo-
che. Le fruit qui mccede ä cette fleur eft fait en forme de
noix; il eft revetu de poinces courtes & molles, 6c renferme
des femences noires applaties 6c d'une faveur tres-agrdable.

Le Stramonium eft une plante dont les effets fönt tres«
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dangereux lorfqu'on en fait ufage intdrieurement. II caufe
des vertiges, des anxietds, des convulfions, l'affoupiffement,
& la mort. Les remddes propres ä combattre ces funeftes
accidens fönt les dvacuans par haut & par bas, Jes cordiaux,
& les acides vegetaux adminiftrds avec prudence. On ne fait
ufage par cette raifon de cette plante qu'ä l'extdrieur; eile
eft alors anodine & ldgerement reTolutive. Les feuilles de
Stramonium entrent dans le Baume, tranquille du Difpenfaire
de Paris.

ABAC MASLE. NICOTIANE A LARGES FEUIL¬
LES. HERBE A LA REINE. HERBE DE L'AMBAS-
SADEUR ouVE SAINTE CROIX, TORNABONNE.
Nicotiana major, latifolia. C. B. P. & I. R. H. Nicotiana
major feu Tabacum majus. J. B. Hyofcyamus Peruvianus.
Dod. Pempt. Petum Theveti latifolium. Cluf. Herba Panacca
vel Vulneraria lndica. Quorumdam. Angl. The great Ta-
bacco. Ital. Tabacco , Erba Regina. Allem. Taback.

Cette plante connue de tout le monde vient dans le nou-
veau Monde , d'oü eile a etd apporte'e en Europe vers le
milieu du feizteme fi^cle. Jean Nicot, Maitre des Requetes
& Ambafladeur du Roi Francois II. en Portugal, paffe pour
6tre le premier qui l'ait fait connoitre en France. On la cul-
tive dans les jardins.

Le Tabac pouffe une tige ronde affez haute & remplie
d'une moelle blanchätre. Ses feuilles naiffent alternative-
ment für cette tige ; elles fönt fort larges, legerement poin-
tues, vifqueufes, d'un verd un peu pale , d'une faveur äcre
ßc brulante. Ses fleurs fönt forme'es en godet; elles naiffent
au fommet des rarneaux, & fönt d'une couleur purpurine.
On cultive dans les jardins deux autres efpdces de Nicotiane
qu'on peut fubflituer ä la prdcddente dans l'ufage medicinal.

NICOTIANE A FEUILLES ETROITES. TABAC
DE VIRGINTE. Nicotiana major angufli folia. C. E. P. &
I. R. H. Petum angufii fohum. Cluf. exot. Ses feuincs fönt
plus e'troites & plus pointues que Celle de la Grande JS/icotiane.
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